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Le véritable respect.
« Fils de l’homme, je t’établis comme sentinelle sur la maison d’Israël. Tu écouteras la parole qui sortira
de ma bouche, et tu les avertiras de ma part. Quand je dirai au méchant : Tu mourras ! si tu ne l’avertis
pas, si tu ne parles pas pour détourner le méchant de sa mauvaise voie et pour lui sauver la vie, ce
méchant mourra dans son iniquité, et je te redemanderai son sang. Mais si tu avertis le méchant, et qu’il
ne se détourne pas de sa méchanceté et de sa mauvaise voie, il mourra dans son iniquité, et toi, tu
sauveras ton âme. Si un juste se détourne de sa justice et fait ce qui est mal, je mettrai un piège devant lui,
et il mourra ; parce que tu ne l’as pas averti, il mourra dans son péché, on ne parlera plus de la justice
qu’il a pratiquée, et je te redemanderai son sang. Mais si tu avertis le juste de ne pas pécher, et qu’il ne
pèche pas, il vivra, parce qu’il s’est laissé avertir, et toi, tu sauveras ton âme. » (Ezékiel 3 : 17 - 21)

Pour avoir la moindre chance de succès dans la mission – d’amour - que nous confie le Seigneur, il faut
d’abord suivre certaines règles car critiquer le pécheur, c’est critiquer Celui qui est mort pour le sauver.

Lorsqu'un pécheur est conscient de son erreur, prenez garde de ne pas détruire en lui le sentiment de sa
dignité. Ne le découragez pas par votre indifférence ou votre méfiance. Ne dites pas : « Avant de lui faire
confiance, je veux attendre de voir comment il se conduira. » Cette manière d'agir a été souvent une cause
de chute pour ceux qui en ont été les victimes.— Le Ministère de la guérison (1905).

Tant qu'il n'y a pas de compromis sur les principes, il nous sera facile de nous conformer aux coutumes, par
égard pour les autres ; mais la véritable courtoisie ne demande pas de sacrifier les principes aux habitudes
établies. Elle ignore les castes et enseigne le respect de soi, le respect de la dignité humaine, la considération
pour chacun des membres de la grande famille humaine.— Éducation p 271-- 272 (1903).

Certaines personnes avec lesquelles vous êtes en contact peuvent être grossières et discourtoises, mais ne
vous laissez pas aller vous-même, à cause de cela, à manquer de courtoisie. Celui qui veut qu'on le respecte
doit prendre garde à ne pas blesser le respect que les autres ont pour eux-mêmes. Cette règle devrait être
observée scrupuleusement vis-à-vis des personnes les plus déshéritées et au langage le plus grossier. Vous
ne savez pas quelles sont les intentions de Dieu à l'égard de ces personnes dont le cas paraît si ingrat. Dans
le passé, il a permis à des gens tout aussi peu attrayants d'accomplir pour lui une grande oeuvre. Son Esprit
agissant sur les cœurs a réveillé des facultés jusque-là endormies. Le Seigneur avait vu des matériaux
précieux dans ces pierres brutes et grossières, et il savait qu'elles soutiendraient l'épreuve de l'orage, de la
chaleur et des plus fortes pressions. Dieu ne voit pas comme nous voyons, il ne juge pas d'après les
apparences, mais il regarde au cœur et juge avec équité. — Le ministère évangélique p 116 -117 (1915).

Les hommes consciencieux n'ont que faire des serrures et des clés ; ils n'ont pas besoin qu'on les surveille ni
qu'on les garde. Seuls, sans que personne ne les observe, comme en public, ils se comportent toujours avec
fidélité et droiture. Ils n'entacheront pas leur âme pour obtenir quelque gain ou quelque avantage égoïste que
çe soit. Ils répugnent à accomplir des actes mesquins. Bien que personne d'autre ne le sache, ils le sauraient
eux-mêmes, et cela détruirait le sentiment de leur dignité personnelle. Ceux qui ne sont ni consciencieux ni
fidèles dans les petites choses ne voudront pas se réformer même si des lois, des restrictions et des sanctions
existaient à ce sujet. — Consels on Health p 410.

La pureté morale, le respect de soi et une grande force de résistance doivent être cultivés avec fermeté et
persévérance. Il ne faut jamais se départir de sa réserve. Un seul geste de familiarité, une seule imprudence
peuvent mettre l'âme en péril en ouvrant la porte à la tentation et en affaiblissant la capacité de résistance.—
Consels on Health p 295.

En donnant libre cours au péché, on détruit le respect de soi-même ; après cela, le respect des autres
diminue : nous pensons qu'ils ne valent pas mieux que nous.— Testimonies vol 6 p 53 (1900).

http://schwintner.chez-alice.fr/

